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ble, au point même qu'il a fallu éqi
trains, ce qui a été la cause directe
trophe.

Le curé organisateur du pélerin
bien gardé de monter dans le train
lassait béatement dans son jardin,
ses ouailles se faisaient écrabouil
chemin.

Maintenant, en face de tant de r
tant de larmes, on prend une d
odieuse pour dire aux parents et
aux frères et aux sœurs des victime
vous plaignez vous ?

" Ils demandaient à bien mouri
été bien tués."

Nous sommes peut-être réfrac
compréhension de la foi intégrale
sentons peut-être pas toute l'extase
gion poussée dans ses beautés extr
il nous est permis de dire qu'il
d'humain dans la conduite les aut
gieuses en pareille circonstance.

Sans poser, nous avouons qu'il
sublime dans la conduite de cet ab
siers qui, jambes et bras cassés, au
décombres, exhorte ceux qui souffre
au ciel les dernières notes d'un sain

u'est (le l'héroïsme cela,car il souffr
il sent sa fin prochaine, et cette cons
la seule qu'il puisse apporter à ceu
victimes comme lui.

Mais quand on voit une foule d
s'étaient tenus bien loin de l'accide
des airs non pas de compassion mai
teûrs des choses célestes et humaine
aux veufs et aux orphelins : " Séch
mes, vos protecteurs sont bien où
nous avons le droit de dire que c'es
téressement à trop bon marché po
liant.

Le partage des recettes du péleri
les familles des victimes nous eût
coup plus touché et eût fait beauco
bien à ces infortunés.
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